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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 31/08/2018         5 479,53
DOW JONES 31/08/2018      26 056,27

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,1692                 1USD = 561,031 1 USD 578,669                                                        
1,5117                 1CAD = 433,920       1 CAD                462,388    

130,3200                 1JPY  = 5,033 100 JPY 531,834
0,8976                 1GBP = 730,806 1 GBP 779,510
1,1339                 1CHF = 578,496 100 CHF 61 645,12
17,0100                 1ZAR = 38,563 100 ZAR 4 085,29
10,9737                 1MAD =                           59,775 1 MAD                   63,13
7,9887                 1CNY = 82,111 1CNY 84,57

117,2700                 1KES = 5,594 1KES 5,76
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
31 Août 2018: 77,59

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 31/08/2018

LE Pitch, une compétitiond’art oratoire dédiée auxjeunes créateurs d’entre-prises, a démarré le 29août dernier au Palais dessports de Libreville. Laphase de sélection des 10candidats pour la grandefinale est prévue ce sa-medi. Une cinquantaine decandidats a donc  «pitché»devant un jury composéautour d'Arnauld EngandjiAlandji, ministre de l’Ega-lité des chances et de lajeunesse, département ini-tiateur de ce concours, etde Riadh Hamida, consul-tant en stratégie d’entre- prise et coach.L'objectif de cet exercice,comme l'a décliné le coach, « est de montrer aux jeunes
entrepreneurs gabonais
qu’il y a un état d’esprit et

une culture business qui,
elle, est sans pitié», a souli-gné  Riadh Hamida. Ajou- tant qu'« il n’y a pas de cri-

tères d’évaluation précis.
Pour la finale, par exemple,

le candidat peut éventuelle-
ment appeler un ami pit-
cher à sa place. Si ce dernier
arrive à nous convaincre,
l’on investira les fonds solli-
cités», explique-t-il. Le jeu consiste à pitcherpendant cinq minutes avec,en prime 15 minutes dequestions-réponses. Auterme de la compétition,trois prix seront décernés :le «Prix Egalité desChances» pour le projetayant le plus gros impactsur les inégalités ; le «PrixInnovation» destiné auprojet le plus innovant. Et,le «Prix Soft Skills» dédié àl’entrepreneur qui aura lesmeilleurs soft skills (lesqualités humaines et rela-tionnelles).

La grande finale ce samedi
Entrepreneuriat des jeunes/ Concours du Pitch

AEE
Libreville/Gabon

Le ministre de l'Egalité des chances, Arnaud Calixte
Engandji Alandji, s'entretenant avec les candidats.
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Quelques jeunes entrepreneurs en herbe prenant
part au Pitch.
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TOTAL Gabon a réalisé unchiffre d’affaires de 254milliards de francs (440millions de dollars) au pre-mier semestre 2018. Il esten repli de 3% par rapport

au premier semestre 2017.Sur cette période, la partde production de pétrolebrut liée aux participationsde Total Gabon s’est élevéeà 35 200 barils par jour, enbaisse de 22% par rapportau premier semestre 2017.Sur les six premiers moisde l’année, le résultat net

s’est établi à 27 milliardsde francs (46 M$), en fortehausse par rapport au pre-mier semestre 2017 mal-gré la baisse des volumesvendus.Selon le groupe pétrolierfrançais, Total Gabon a pro-fité d’un effet de prix posi-tif conjugué au programmede réduction des coûts mis

en œuvre par la société et àla réduction des charges fi-nancières du fait de sondésendettement.
Bénéfices en hausse pour Total Gabon

Hydrocarbures/ Conjoncture 1er semestre 2018

MSM
Libreville/Gabon

Total Gabon a réalisé
d'excellents résultats
au 1er semestre 2018.
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Dans le cadre d’une vaste
campagne nationale d’in-
formation, de sensibilisation
et de promotion du secteur
des assurances déjà entre-
prise dans plusieurs autres
villes du Gabon, le direc-
teur national des Assu-
rances du Gabon, Prisca
Raymonda Nlend Koho, a
séjourné à Franceville le 29
août 2018. 

LE tour est revenu récem-ment au chef-lieu de la pro-vince du Haut-Ogooué, quiabrite près de trois compa-gnies d’assurance, d’ac-cueillir la mission dudirecteur national des as-surances. C’est l’hôtel deville de Franceville qui aabrité la rencontre entre

Prisca Raymonda NlendKoho et l’élite locale, enprésence des autorités lo-cales, parmi lesquelles lequatrième maire adjoint dela commune, David GaétanDjimikanda, en lieu etplace du secrétaire généralde province empêché. Lepréfet de la Passa, BarnabéBangalivoua, a égalementassisté à cette séance detravail.Comme partout où est pas-sée la délégation de la di-rection nationale desassurances (DNA), l'objec-tif de ce rendez-vous étaitde renouveler le contrat deconfiance entre les assu-reurs et les assurés. De fait,les participants ont été édi-fiés sur  le métier de l’assu-rance et le rôle de ladirection nationale des as-surances auprès des assu-rés. Il faut savoir que cesderniers se sont souvent

plaints des compagniesd’assurances en ce quiconcerne le payement dessinistres.  « Il y a désormais la doubledéclaration des assurancesqui doit être faite par lesassurés. De façon à ce quelorsque ces derniers vontauprès de leurs assurances

déclarer des sinistres, laDNA soit informée entemps réel du sinistre dé-claré. Ce qui nous permet,en tant qu’organe régula-teur de ce secteur d’acti-vité, de suivre de prèsl’évolution du traitementde ces dossiers », a expli-qué Prisca Raymonda

Nlend Koho.La nouvelle approche de ladirection nationale des as-surances vise le rapproche-ment avec la populationpour plus de communica-tion, parce que le secteurdes Assurance est peu etmal connu des popula-tions.« Nous envisageons d'im-planter sous peu, danschaque chef-lieu de pro-vince, une représentationde l’Etat, pour permettreaux assurés d’avoir un in-terlocuteur quand ils ontdes difficultés à parler avecles assureurs, ou quand ilsne trouvent pas gain decause. Mais également desjournées portes ouvertes,au cours desquelles nousallons expliquer aux popu-lations notre métier, leursdroits, leurs devoirs et ledevoir de l’Etat auprès desassurés, le devoir des com-

pagnies d’assurance au-près des assurés, les pro-duits disponibles pour lesdifférentes compagniesd’assurance et pour les dif-férents postes… », a ren-chéri le directeur national.Au sortir de la rencontre,les participants se sont ditsatisfaits des éclairages dela DNA. « Nous avons dé-couvert un panel d’offre deproduits qui sont proposéspar les assurances, en l’oc-currence la carte rosesous-régionale, qui permetà tout conducteur résidentou désireux de se rendredans la sous-région d’êtreconvenablement assuré encas de sinistre, la micro as-surance, qui permet auxpopulations économique-ment faibles de résoudreun certain nombre de si-nistres… », a déclaré DavidGaétan Djimikanda.

La DNA dans le Haut-Ogooué
Secteur des assurances

N.O.
Franceville/Gabon

La délégation de la DNA en séance de travail avec
les acteurs de l'assurance à Franceville.
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